
JEUDI 

Évangile de Jésus Christ selon saint Matthieu (7, 21-29) 

Comme les disciples s’étaient rassemblés autour de Jésus sur la montagne, il leur déclarait : « Il 

ne suffit pas de me dire : “Seigneur, Seigneur !” pour entrer dans le Royaume des cieux ; mais il 

faut faire la volonté de mon Père qui est aux cieux. Ce jour-là, beaucoup me diront : “Seigneur, 

Seigneur, n’est-ce pas en ton nom que nous avons été prophètes, en ton nom que nous avons 

chassé les démons, en ton nom que nous avons fait beaucoup de miracles ?” Alors je leur 

déclarerai : “Je ne vous ai jamais connus. Écartez-vous de moi, vous qui faites le mal !” 

« Tout homme qui écoute ce que je vous dis là et le met en pratique est comparable à un 

homme prévoyant qui a bâti sa maison sur le roc. La pluie est tombée, les torrents ont dévalé, la 

tempête a soufflé et s’est abattue sur cette maison ; la maison ne s’est pas écroulée, car elle 

était fondée sur le roc. Et tout homme qui écoute ce que je vous dis là sans le mettre en 

pratique est comparable à un homme insensé qui a bâti sa maison sur le sable. La pluie est 

tombée, les torrents ont dévalé, la tempête a soufflé, elle a secoué cette maison ; la maison 

s’est écroulée, et son écroulement a été complet. » Jésus acheva ainsi son discours. Les foules 

étaient frappées par son enseignement, car il parlait en homme qui a autorité, et non pas 

comme leurs scribes. 

Acclamons la Parole de Dieu 

Commentaire 

Il ne suffit pas de me dire : 'Seigneur, Seigneur!', pour entrer dans le Royaume des 
cieux ; mais il faut faire la volonté de mon Père. Mais la question qui se pose ici est : 
sommes-nous de ceux qui font du « bruit » ou de ceux qui obéissent à la parole de 
Dieu ? 
Il est bon de s’interroger  ainsi, cependant cette interrogation doit aller plus loin que le 
simple «  tu as fait..., tu n’as pas fait »  car Jésus, par cette parole, ne se pose pas en 
juge implacable, ou en comptable de production d’actes …  il ne nous dit pas « tu as 
obéi alors entre au royaume, tu n’as pas obéi alors reste dehors ! » S’arrêter là serait 
une grave erreur ; car se serait nier l’amour de Dieu  pour chacun, chacune, de nous.   
Faire la volonté de Dieu, ce n’est pas seulement faire des actions, c’est poser des 
gestes par amour de Dieu, par amour des autres.  Car Dieu ne cherche pas la 
productivité, il veut l’amour. 
C’est par amour qu’il a invité ses auditeurs de l’époque, et qu’il nous invite nous aussi, 
aujourd’hui, à regarder la vérité de notre cœur.  
Alors, allons-nous construire sur le roc ou sur le sable ? Le roc c’est dur à creuser, ça 
demande des efforts, de la peine, de la sueur, de la fatigue, mais une fois que les trous 
de fondations sont faits, la maison sera solide. Creuser dans le sable est facile, et donne 
l’illusion que la maison est solide, mais à la moindre intempérie elle peut s’écrouler. 
Construire sa maison sur le sable signifie mettre son espérance, ses certitudes dans des 
choses instables et aléatoires qui ne résistent pas à l’épreuve du temps et aux revers de 
fortune. Ce sont l’argent, le succès, et même la santé. Nous le voyons tous les jours : il 
suffit d’un rien – un petit caillot dans le sang, disait le philosophe Pascal – pour que tout 
s’écroule.  



Construire sa maison sur le roc signifie tout simplement construire sur Dieu. Il est le 
rocher. Le rocher est l’un des symboles préférés de la Bible pour parler de Dieu : « 
Yahvé est un rocher, éternellement » (Is 26, 4) ; « Il est le rocher, son œuvre est parfaite 
» (Dt 32, 4).  
Jésus nous aime et nous invite à vivre dans son amour  en nous laissant convertir par 
lui, en renonçant à notre volonté propre pour entrer dans l’obéissance à ce qu’il met au 
fond de notre cœur , en renonçant à l’esprit de productivité ou de gloire personnelle pour 
nous offrir gratuitement à aimer ceux et celles qui croisent notre chemin. 
Entrer dans l’amour de Dieu, voilà ce qui fera de nous des habitants du  royaume des 
cieux. Amen    

 


